
L’objectif de cette étape est d’établir ce qu’est un bâtiment bien isolé thermiquement : pour ceci nous nous intéressons au coefficient de déperdition thermique, noté Dm.
Qu’est ce qu’un bâtiment bien isolé?


Dans l’idéal, ce serait un bâtiment qui ne nécessiterait aucun système de chauffage donc imperméable à toute déperdition de chaleur. Un tel bâtiment n’aurait donc besoin d’aucun système de chauffage. 


Ce bâtiment idéal n’existe pas vraiment, il est donc nécessaire d’avoir un système de chauffage compensant la perte (en hiver) de chaleur (notée Q) d’un bâtiment et ainsi de maintenir une température “constante” à l’intérieur du bâtiment.

Cependant la quantité de chaleur fournie pour chauffer un bâtiment n’a de sens que rapporté à la taille de celui-ci. En effet, dans un même lieu (une ville par exemple), un petit bâtiment qui nécessiterait la même quantité Q de chaleur qu’un plus grand pour le chauffer serait dit : « moins bien isolé ». La chaleur étant perdue par les murs extérieurs et la toiture, il faut donc rapporter la déperdition de chaleur Q à la surface totale (notée S) du bâtiment exposée à l’extérieur. (On chauffe moins une petite maison qu’une grande).

Par ailleurs, plus la température extérieure est basse, plus la déperdition de chaleur est  grande et plus l’apport de chaleur doit être important pour maintenir la température intérieure constante. Il faut donc rapporter la chaleur Q produite par l’installation pour maintenir une température constante dans un bâtiment, à la différence de température ∆T existant entre l’intérieur et l’extérieur de celui-ci. (On chauffe moins à Istanbul car il y fait plus chaud qu’à Oslo).

De plus, si les périodes de froid sont courtes, la quantité de chaleur Q à fournir par les chaudières est moins importante : il faut donc aussi rapporter Q au temps (noté t) de chauffage. (On chauffe moins à Istanbul car il y fait froid moins longtemps qu’à Oslo).

D’où, l’idée de définir un coefficient spécifique de déperdition de chaleur moyen d’un bâtiment, noté Dm, correspondant à la quantité de chaleur Q nécessaire pour maintenir une différence de température ∆T entre l’intérieur et l’extérieur d’un bâtiment de surface extérieure S pendant un temps t. Soit :
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Grâce à ce coefficient, on peut comparer facilement les qualités thermiques de deux bâtiments, indépendamment de leur lieu, de leur taille et du temps de chauffage. Pour un bâtiment donné, plus Dm est petit et plus ces qualités thermiques sont bonnes.
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